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André Chrétien

Centre de congrès par excellence, cet historique éta-
blissement des Laurentides (Sainte-Adèle) recevait 
les délégués de l’Association des médias écrits com-
munautaires du Québec (AMECQ) de tout le Qué-
bec à son 37e congrès en avril dernier.

Quatre membres du conseil d’administration du 
Journal Le Pont de Palmarolle y ont assisté : madame 
Christiane Plante, infographiste et vice-présidente, 
madame Lise Bouillon, chroniqueuse, Jean-Pierre 
Robichaud, président et journaliste et André Chré-
tien, journaliste / rédacteur en chef.

Depuis quatre ans, votre journal communautaire est 
présent lors de ces rencontres annuelles et, les pre-
miers gagnants de cette présence, ce sont les citoyens 
de Palmarolle. Quand des représentants de journaux 
communautaires assistent à ces grandes réunions, ils 
reviennent avec de nouvelles idées, des compétences 
accrues et le goût d’améliorer sans cesse leurs récits, 
chroniques et nouvelles pour intéresser davantage 
leurs lecteurs.

Lors de ces congrès, les éléments les plus importants 
ce sont les ateliers auxquels nos quatre délégués se 
sont inscrits. Chacun a participé pendant ces deux 
jours à deux et même trois ateliers différents, dont : 
La création de contenus pour les réseaux sociaux, 
La photographie de presse, L’art et la technique de 
raconter des histoires, etc. Ces ateliers sont intéres-
sants, instructifs, vivants… toujours animés par des 
spécialistes passionnés de leur sujet.

Et, bien sûr, dans un congrès, en plus des ateliers 
qui exigent un effort mental particulier, il existe des 
activités et des moments plus relaxes et même lu-
diques, comme la cérémonie du banquet suivie d’une 
soirée musicale et dansante. C’est aussi l’occasion de 
remettre des mentions et des prix aux journaux qui 
ont publié dans leurs pages des articles remarquables 
tant par leur originalité, par leur contenu et par leur 
intérêt pour les lecteurs.

Et, moment d’euphorie à la table des délégués du 
Journal Le Pont de Palmarolle, parmi la centaine 
d’articles soumis au choix du jury, votre journal s’est 
vu attribuer deux prix. L’un dans la catégorie Nou-
velles pour un texte de Jean-Pierre Robichaud pour 
son article : Ils ont vaincu le lac Abitibi (avril 2017) 
et un autre trophée dans la section Chronique, pre-
mière position provinciale, pour son texte : Le péril 
jaune paru dans le numéro de septembre 2017. Nous 
croyons qu’il est pertinent de reproduire ce texte à 
nouveau pour que nos lecteurs puissent eux aussi en 
apprécier la qualité à la page 6 du présent numéro.

Imaginez toutes les têtes se retourner pour voir et 
savoir : « C’est quoi et c’est qui ce Pont? », venu dont 
on ne sait « où c’est que c’est? » ce village dont le 
journal communautaire a remporté ainsi deux prix 
prestigieux parmi toutes ces publications provin-
ciales. Soyez sans crainte, vos délégués se sont fait 
un devoir et un plaisir de répondre aux nombreuses 
questions des curieux et des gens intéressés par ce 
journal d’une « région éloignée » comme l’Abitibi- 
Témiscamingue est souvent classée. Dans une sec-
tion Textes des journaux à petit tirage, l’écrit de ma-
dame Francine Gauthier : Archéologie en territoire al-
gonquin a aussi été mis en nomination à ce congrès. 

Les ateliers de formation, les conférences sont d’un 
apport important dans la qualité des futures paru-
tions d’un journal, mais les échanges avec tous les 
délégués des autres journaux sont tout aussi enri-
chissants, car ils nous permettent de confronter nos 
problèmes et nos réussites entre nous tous  : jour-
nalistes, administrateurs, éditeurs, secrétaires, rédac-
teurs, etc. pour nous rendre compte que nous vivons 
tous sur la même planète, celle des « médias écrits ».

Le Pont de Palmarolle  
au Mont-Gabriel

Reportage

Actualité 5

Affaires municipales 10 à 14

Loisirs 23

Vie communautaire 5-et 9

Finance 24
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André Chrétien

Ses racines sont à Palmarolle, elle est la petite-fille de Fernande 
Aubin et de Conrad Cameron, natifs tous les deux d’ici. Éric, leur 

fils, est le père de cette jeune auteure : Rachel Cameron, sa mère, 
Johanne Pellerin, Lasarroise comme Éric, habitent à Gatineau.

Je pourrais poursuivre son arbre généalogique en nommant ses 
aïeuls, pionniers de Palmarolle, mais je laisse le soin à nos lec-
teurs de poursuivre cette recherche, car le but de cet article est de 
vous parler de cette jeune, Rachel Cameron, écrivaine de 16 ans 

qui, en 2016, a vu son roman Mon meilleur ami et mon conf ident 
publié aux Éditions L’Interligne, une histoire à la fois d’amour et 

d’amitié.
Rachel est présentement étudiante en sciences de la nature au Cé-

gep de l’Outaouais. Un texte, paru dans le journal La revue de Gati-
neau, accompagné de sa photo, le 28 mars dernier, rend hommage au 
talent de cette jeune adolescente, dans sa chronique culturelle. C’est 
donc dire que cet exploit n’est pas passé inaperçu dans une région 
aussi populeuse que Gatineau.

Je n’ai pas encore lu ce roman, quand ce sera chose faite, j’en repar-
lerai dans un prochain numéro du Journal Le Pont de Palmarolle sous 
forme de critique littéraire. Ce qui m’a fait connaître cette jeune au-
teure et qui m’a ému, c’est d’abord ce petit livre adossé au couvercle 
du cercueil de sa grand-mère, Fernande Aubin, au salon funéraire à 
La Sarre le 8 avril dernier. Il était spécialement dédicacé à Fernande,  
professeure de français à la Cité étudiante Polyno pendant plus de 
30 ans.

Si j’étais à la maison funéraire lors de ce triste départ, c’est que j’ai 
si bien connu et apprécié cette enseignante que j’ai côtoyée pendant 
nos carrières respectives. Fernande Aubin incarnait l’idéal de la pro-
fession, calme, douce, méticuleuse, soucieuse du succès de ses élèves, 
travaillante acharnée, elle a été appréciée autant des autorités, de ses 
confrères et surtout de ses élèves. À preuve de ses compétences, après 
sa retraite, on a fait appel à elle comme suppléante à maintes occa-
sions.

Et, comme conclusion à cette chronique, j’ajoute, sans m’en accorder 
le mérite, que j’ai eu la chance d’enseigner aux parents de Rachel : 
Johanne Pellerin et Éric Cameron… et comme dit le proverbe  :  
La pomme ne tombe jamais loin de l’arbre et de ses racines aussi.

N.-B. -	 Pour plus de détails,  
tapez : Rachel Cameron sur Google.
Ce livre est disponible à la Librairie du Nord.

Une romancière 
de 16 ans
Rachel Cameron

Chronique
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Jean-Pierre Robichaud

Le plus loin que je me souvienne, j’ai toujours fait ce que je vou-
lais, j’étais libre. Mon terrain de jeu était immense. Je jouais quand 
j’en avais envie, je choisissais mes jeux, j’allais dehors à mon gré, je 
mangeais quand j’avais faim. Je choisissais aussi mes amis. 

Ça a commencé vers 4 ans à la garderie. Là, j’ai soudain perdu cette 
liberté. On m’a fondu dans un groupe d’enfants qui, m’imposa- 
t-on sur un ton maternaliste, devenaient tous mes ti-namis. Je 
n’en connaissais que deux, toisant les autres avec méfiance. Même 
la plus grincheuse, je devais, contre mon gré, lui tenir la main 
quand on marchait autour de la garderie. 

C’est là que j’ai découvert les ac-ti-vi-tés. Tout était ordonné, ins-
crit à l’horaire : maintenant c’est la collation même si tu n’as pas 
faim, puis c’est un jeu même si tu n’en a pas envie, ou c’est dodo 
même si tu n’as pas sommeil. Que j’avais hâte de revenir à la mai-
son pour retrouver mon espace de liberté.

Même chose à la maternelle. À chaque jour, à la même heure, on 
fait ceci, on joue à cela… Puis ce fut l’école. Encore là, toujours 
la même routine, tout le monde faisant la même chose en même 
temps. 

Dernièrement je regardais le troupeau de vaches du voisin d’en 
face. Elles sont programmées, organisées, dociles, obéissantes. Et 
là j’ai compris dans ma petite tête qu’on était en train de faire la 
même chose avec moi. Et je me suis convaincu à ce moment-là 
que j’allais résister, que je ne serais pas comme le troupeau. 
L’année scolaire enfin terminée, ma mère m’a présenté, comme 
à l’habitude, une courte liste d’ac-ti-vi-tés estivales desquelles je 
devais en choisir une. Je l’ai parcourue rapidement. La même que 
l’an dernier : 

1-	 Camp d’été
2-	 Soccer
3-	 Baseball
4-	

Elle avait oublié 4- Ne rien faire. Pas ne rien faire pour ne rien 
faire; mais ne plus être organisé sans mon consentement, retrou-
ver ma liberté de faire ce que je veux quand ça me tente, point. Me 
semble que je suis assez vieux pour décider ce qui me plaît. Qu’on 
me lâche la main, un doigt à la fois. Qu’on me laisse prendre des 
risques, quitte à me faire la leçon après.

Après avoir rajouté 4- Ne rien faire, je remis la liste à maman. 
Décontenancée, elle me regarda d’abord d’un air ahuri puis glissa 
le papier dans sa poche de tablier en me lançant : « On verra! » 

Et savez-vous, j’ai passé le plus bel été de toute ma courte vie. 

J’ai 10 ans et presque toutes mes dents.  Je suis tanné qu’on contrôle ma vie, qu’on m’ organise, 
qu’on m’impose toujours des ac-ti-vi-tés. 

Ne rien faire
BILLET
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Jean-Pierre Robichaud

L’équipe des Loisirs entame un nouveau mandat soulagée 
du poids de la gestion et de l’entretien des infrastructures 
de loisirs. Comme nous le rapportions dans le précédent 
numéro du Journal, ces infrastructures sont dorénavant à la 
charge de la Municipalité.

Lors de l’assemblée générale du 9 mai dernier, le président, 
Guy Fortin, a tracé un bilan positif de la dernière année et 
donné un aperçu de la prochaine. Les activités comme le 
camp de jour, le soccer, Go les jambes, le ski de fond et le 
Studio santé ont connu une bonne participation. Les deux 
activités sociales phares de l’organisation : le Bières et Sau-
cisses ainsi que le Vins et Fromages sont toujours un succès 
incontestable avec respectivement 250 et 296 participants. 
Le Vins et Fromages, dont les élèves du pavillon de Palma-
rolle assurent le service, a permis à ces derniers d’amasser 
la jolie somme de 3 200 $ pour leurs activités parascolaires.  
Quant à l’achalandage à l’aréna, le Bantam de La Sarre 
a utilisé 180 heures de glace et le patinage artistique 81 
heures. Le club de hockey Les Vétérans a, quant à lui, uti-
lisé près de 100 heures.

Les états financiers nous indiquent des revenus de 230 000 
dollars pour des dépenses de 317 751 dollars. Notons que 
dans ce passif 96 000 dollars ont été inscrits comme perte 
pour la cession d’immobilisations à la Municipalité et 
27 000 dollars en remboursement d’emprunt. Rappelons 
que ces deux montants ne sont pas récurrents.

Un nouvel élan 
pour les Loisirs de 

Palmarolle

Au conseil d’administration, trois postes étaient électifs cette année. Jérôme 
Lebel remplace Josiane Auger qui se retire après plusieurs années de service. 
Jacques Bouffard ainsi que Louisa Nicol ont été reconduits. Guy Fortin 
demeure président et Louisa Nicol assume la vice-présidence. Le nouveau 
venu, Jérôme Lebel, prend en main la trésorerie tandis que Laurie Lalancette 
devient secrétaire du CA.

Pour la prochaine saison, l’équipe entend poursuivre ses efforts pour maximi-
ser la participation à ses activités, particulièrement au soccer ainsi qu’au skate-
park. On se penchera aussi sur une formule pour souligner le 10e anniversaire 
du Vins et Fromages. 

En conclusion, monsieur Fortin a tenu à souligner l’importance et la partici-
pation des nombreux bénévoles, autant à l’administration qu’aux activités, sans 
qui le succès ne serait pas au rendez-vous.

ACTUALITÉ

AVIS DE CONVOCATION

Assemblée générale annuelle  
2017-2018

DATE :	 Le 7 juin 2018
HEURE :	 17 h 00
LIEU :	 Le Restaurant Moulin Noir
	 45, avenue Dallaire
	 Rouyn-Noranda
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Au milieu du 19e siècle, devant la croissance fulgurante de 
la population chinoise, les Occidentaux craignaient que ce 
pays les avale tous. On nous mettait en garde contre le « péril 
jaune ». Chez nous, dans nos campagnes, ce ne furent pas les 
« Peaux jaunes » tant redoutées qui avalèrent les enfants; ce 
furent les autobus jaunes. Quand ils commencèrent à circu-
ler dans les rangs, la lente fermeture de ces derniers et la dé-
vitalisation des villages étaient écrites dans le ciel. Planif i-
cation et eff icacité prônaient les fonctionnaires. Extinction, 
clamaient les ruraux, devant la  fermeture de l’école de rang.

L’autobus jaune avalait un à un, à chaque matin, les enfants puis en 
après-midi, telle une grosse poule, pondait ces derniers devant leur 
résidence respective. Les habitants des rangs ne voyaient pas d’un bon 
œil la fermeture de leur école et cette migration vers le village. Ils 
avaient l’impression de perdre peu à peu le contrôle sur l’éducation 
de leurs enfants. À l’école du rang, ils pouvaient les suivre du regard 
jusqu’à leur arrivée, les voir gambader à la récré. Les enfants venaient 
dîner à la maison et rappliquaient à travers champs en fin d’après-
midi. Cela ponctuait les journées.

Maintenant, les mères avaient cinq, huit, voire dix lunchs à préparer, 
souvent tard dans la nuit. Il fallait lever les enfants plus tôt, donc les 
coucher aussi plus tôt. La rassurante routine était rompue. La vision 
qu’ils avaient dorénavant de l’avenir les inquiétait. Plus rien ne serait 
pareil, pensaient-ils. Ils se représentaient une image où le village, vidé 
de ses enfants, n’était habité que par des vieillards. 

Au début, l’autobus jaune convoyait sa cargaison à l’école du village 
devant laquelle il déversait son contenu d’enfants bigarrés, désorien-
tés, penauds, que les élèves locaux toisaient de haut. Puis un jour, ces 
savants fonctionnaires de l’Instruction publique convinrent que l’école 
du village n’était plus adéquate, que les religieuses avaient fait leur 
temps. On ferma donc la dernière école. Ce fut un autre exil. À partir 
des petits autobus jaunes qui croisaient au centre du patelin, on trans-

LE PÉRIL 
JAUNE

bordait dorénavant leur contenu dans un plus gros qui prenait le 
chemin de la ville la plus proche. D’une demi-heure, la durée du 
transport passa à une heure. Pour les plus éloignés, départ à sept 
heures et retour à dix-huit heures. Les ruraux pressentaient que 
quand tu fermes ta dernière école et que tu envoies éduquer tes en-
fants en ville, tu te prépares à fermer ton village. Et même si d’autres 
causes y ont aussi contribué, l’avenir allait leur donner raison.  

Déménager en ville
Un jour, constatant que ça n’avait plus de sens de confier ses dix 
enfants d’âge scolaire, la boîte à lunch sous le bras, à un autobus 
jaune matin et soir, mon père convint à regret de quitter son rang 
et son village pour rapprocher sa marmaille de l’école. Il démé-
nagea en ville; et il ne fut pas le seul. Lentement, le rang se vida 
de tout ce qui bougeait, jusqu’à fermer complètement. Le village, 
quant à lui, perdit un à un ses services de proximité. Ce fut d’abord 
la station-service, puis la caisse populaire, suivie du magasin 
général et du bureau de poste. Ce scénario se répéta dans plu-
sieurs dizaines de localités en Abitibi. Ce fut une lente extinction. 

Villages aujourd’hui vidés de leur sang où trône une église qui 
ne sert presque plus et où la poule jaune peine à pondre sa demi-  
douzaine d’œufs par jour.  

Notre journaliste, Jean-Pierre Robichaud, 
rafle deux honneurs provinciaux lors du 
congrès de l’AMECQ 2018... Bravo!

Jean-Pierre RobichaudACTUALITÉ
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Lise BouillonChronique juridique

Lorsqu’une proposition d’achat est vala-
blement acceptée sans condition par son 
destinataire, elle devient généralement une 
promesse bilatérale d’achat-vente. Il s’agit 
d’un « avant-contrat » qui engage les deux 
parties. Le terme « avant-contrat » signifie 
qu’un autre contrat, en l’occurrence le contrat 
de vente, doit encore être signé pour que l’on 
puisse considérer que le droit de propriété 
a été transféré du vendeur à l’acheteur. La 
promesse bilatérale d’achat-vente n’est donc 
pas une vente à proprement parler, mais elle 
produit tout de même des effets juridiques 
importants : l’acheteur s’oblige à acheter et le 
vendeur à vendre. Sous réserve d’une entente 
entre les parties, il est très difficile de la mo-
difier ou de l’annuler.

La faculté de dédit
Votre engagement est normalement irrévo-
cable à moins que la promesse d’achat ne 
contienne une clause appelée « faculté de 
dédit ». Elle seule vous permet de vous désis-
ter de vos obligations à l’intérieur d’un délai 
donné.

L’achat d’une maison 
neuve et le délai de dédit
Si vous achetez une maison neuve d’un pro-
moteur ou d’un constructeur et que vous 
comptez l’habiter, le contrat préliminaire 
doit prévoir que le promettant-acheteur peut 
se dédire (ou se désister) de sa promesse à 
l’intérieur d’un délai de 10 jours. Le promo-
teur ou le constructeur peut exiger une in-
demnité, mais il ne peut vous forcer à renon-
cer à ce droit.

La convention d’arrhes
On peut prévoir, dans l’avant-contrat, un 
autre type de clause minimisant les impacts 
d’un désistement. Il s’agit de la « conven-
tion d’arrhes ». Cette clause permet à une 
des parties de se retirer d’une promesse de 
vente moyennant le versement à l’autre par-
tie d’une certaine somme en réparation des 
dommages que cette situation peut lui causer.

La  mise  en  demeure  et  l’ac-
tion en passation de titre
La promesse bilatérale de vente lie les deux 
parties. Le refus de l’acheteur ou du vendeur 
d’y donner suite (en signant l’acte de vente) 
peut entraîner une démarche judiciaire appe-
lée « action en passation de titre ». Ici, tout 
dépend du résultat de l’étape préliminaire 
de la lettre de mise en demeure. Cette lettre 
enjoint à la partie en défaut de s’exécuter en 
signant l’acte de vente aux conditions stipu-
lées dans l’avant-contrat et à l’intérieur d’un 
délai donné. Ce n’est que si la partie en défaut 
ne donne pas suite à cette mise en demeure 
que l’autre partie est en droit d’intenter le 
recours. Si le juge y donne suite, son juge-
ment tiendra lieu d’acte de vente et en aura 
tous les effets.

L'action en passation de titre peut égale-
ment être accompagnée d'une demande en 
dommages et intérêts. Ces dommages repré-
sentent habituellement les dommages subis 
par le demandeur et qui résultent du retard à 
obtenir le titre de la propriété.
 
 

Quelles sont les diverses pro-
positions d’achat?
La proposition d’acheter une maison peut 
prendre plusieurs formes :

•	 L’offre d'achat;
•	 La contre-offre;
•	 La promesse unilatérale d’achat 

(ou option).

L’offre d’achat diffère de la promesse d’achat 
en ce qu’elle peut être révoquée en tout temps 
avant la réception de l’acceptation (si l’offre 
n’est pas assortie d’un délai d’acceptation).

Mise  en  garde  contre  les  for-
mulaires
Les formulaires préparés à l’attention des 
gens trop pressés ont parfois l’effet contraire. 
En effet, l’exactitude juridique de ce type 
de document n’est jamais garantie. De plus, 
sans une analyse préalable par un notaire, les 
conséquences liées à certaines clauses plus ou 
moins ambiguës pourraient vous échapper. 
En signant un tel formulaire, vous pourriez 
par exemple vous engager :

•	 À verser un acompte non rembour-
sable;

•	 À respecter des délais qui ne vous 
conviennent peut-être pas;

•	 À renoncer à une garantie.

Il est donc très important de faire appel à 
l’expertise d’un notaire avant de signer ce 
type de document.

Pour de plus amples informations, vous pouvez consulter le site : www.cnq.org

UNE PROMESSE D’ACHAT OU 
UNE PROMESSE DE VENTE 

D’UNE PROPRIÉTÉ  
PEUT-ELLE ÊTRE ANNULÉE?
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Chronique Francine Gauthier

Ce printemps 2018 reste frileux. Nous aurons 
en juin ce qui advient normalement en mai. 
Nous savons que les apiculteurs comptent 
beaucoup de pertes parmi les ruches, sans 
doute dues à un hiver par trop humide. La 
température étant le dénominateur commun 
à tous, les abeilles n’y échappent pas. Qu’à 
cela ne tienne, elles redoubleront d’ardeur 
bientôt!

Nous avons vu que, dès l’apparition de pol-
len trouvé principalement sur les saules sau-
vages appelés « chatons », la reine s’est remise 
à pondre de manière effrénée, suivie de son 
cortège qui ne la quitte pas. En effet, le cou-
vain a besoin d’être nourri et demande beau-
coup de pollen pour se développer, si bien 
que les butineuses n’ont pas une minute à 
perdre pour recueillir cette précieuse nourri-
ture et en remplir chaque alvéole où la reine 
est venue pondre, avant de l’obturer avec la 
cire qu’elles produisent sur leurs anneaux. Les 
nymphes devenues imagos (adultes) auront 
tôt fait de percer cet opercule à la naissance. 

Quand les abeilles reviennent de l’orée des 
bois, chargées de pollen, leurs pattes se pré-
sentent comme autant de petits paniers 
jaunes et elles ont du mal à garder de l’alti-
tude, si bien que parvenues jusqu’à la planche 
d’envol, elles se laissent lourdement tomber 
et se précipitent à l’intérieur de la ruche pour 
s’alléger de leur lourd fardeau. Environ deux 
semaines avant la miellée naîtront les abeilles 
qui accompliront ensemble un travail tita-
nesque.
 
 

Oublions perce-neiges, crocus, trilles, tu-
lipes et jonquilles, fleurs qui seront visitées, 
mais qui ne constitueront jamais une source 
appréciable de nectar pour les abeilles. Seul 
le pissenlit peut être associé à la miellée 
du printemps.  Et pour mériter le nom de 
« miellée », nous devons pouvoir les compter 
par millions. Dans les régions éloignées des 
grands centres comme ici, les fleurs sauvages 
abondent et les champs arborent le jaune 
avec faste, pendant la miellée de pissenlit. 
Les abeilles voient cette fleur millionnaire 
comme une manne inespérée pour renforcir la 
ruche, car elles s’en régalent et en remplissent 
les alvéoles sitôt libérées, nettoyées et vides.  

Le miel de pissenlit est reconnaissable entre 
tous, grâce à son parfum caractéristique in-
tense, à sa couleur dorée et à sa densité, due 
à la température idéale du plus beau temps 
de l’année. C’est aussi le temps des roses sau-
vages, des fleurs de cerisiers, de pommiers, de 
pruniers… enivrants parfums que la chaleur 
ramène. C’est à ce moment de la saison que 
la ruche doit être suivie assidument par l’api-
culteur. Il ira, à la pause, s’installer au « trou 
du vol  » et prendra le temps d’observer les 
allées et venues. Leur intensité le renseignera 
sur la pertinence d’intervenir, par exemple, si 
la « barbe » (épais tapis d’abeilles) se forme 
sur la façade d’une ruche qui n’a cessé de 
ramasser nectar et pollen depuis deux se-
maines grâce à la présence de la multitude 
de « dents-de-lion » (pissenlits), c’est l’indice 
d’une surpopulation et d’un manque d’es-
pace. L’apiculteur s’empressera d’installer 
sur la ruche une nouvelle hausse propre au 
moment opportun. 

La situation peut aussi se traduire par une 
température très élevée qui commande la 
sortie des ventileuses, une ventilation accrue 
au trou du vol et une circulation d’air dans 
la ruche, assurant une maturation du miel 
emmagasiné avant l’obturation des alvéoles. 
Si tout va bien, les ruches en été peuvent 
atteindre sept hausses de hauteur parfois.

Si l’apiculteur n’intervient pas dans un tel 
contexte, il risque l’essaimage. C’est pour-
quoi il faut observer la ruche au jour le jour 
et n’intervenir qu’au besoin. Les abeilles 
n’apprécient pas qu’on manipule le couvain. 
Celui qui planifie intervenir doit absolu-
ment connaître avec précision la nature et 
les étapes de son intervention pour travailler 
vite et bien, toujours comme en réponse aux 
besoins signalés par les abeilles. 

Si l’intervention était souhaitée et que 
l’action posée va dans le sens du travail des 
abeilles, la reine orientera la suite et la ruche 
vibrera. Elle produira un son intense, une 
vraie « mantra » traduisant une organisation 
parfaite et un merci sans équivoque.

La miellée 
de juin
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Contactez-nous: journallepont@hotmail.com

Scentsy est la compagnie parfaite avec plus de 80 fragrances différentes en 
cire de grade alimentaire ainsi que des réchauds sans flamme et sécuritaires 
pour la famille. De plus, il existe une multitude d'autres produits pour le 
lavage, l'entretien, les enfants et même pour le corps.
 
Une maison remplie de Scentsy c'est une maison qui sent si bon.

Vous avez une conseillère pour vous guider dans votre municipalité. 

Contactez-moi  :  Mélissa Bédard
 
       Mélissa - Conseillère indépendante Scentsy 

       melissabedard.scentsy.ca,   819 520-0550 

Saviez-vous que la première 
impression lorsque quelqu'un 
entre chez vous est l'odeur? 
  
Vous aimeriez améliorer  
l'expérience olfactique de 
votre domicile?

Leucan Abitibi-Témiscamingue est 
très fière de lancer aujourd’hui, la 
deuxième édition du Défi des Tout-
Puissants Leucan. L’événement   

aura lieu le samedi 16 juin prochain à la presqu’île   
du Lac Osisko de Rouyn-Noranda.

À propos du Défi des Tout-Puissants
Le Défi des Tout-Puissants est une compétition ami-
cale où les équipes participantes devront tirer sur une 
courte distance, deux séries de trois différents poids 
lourds l’un après l’autre, et ce, le plus rapidement pos-
sible. Les participants se verront accorder un temps de 
pause non comptabilisé entre chacun des poids lourds.

Pour participer à l’événement, chaque équipe doit être 
composée de 6 à 10 participants et doit amasser un mi-
nimum de 500 $ en dons afin de démontrer son sou-
tien aux familles d’enfants atteints de cancer. Visiter le 
www.defitoutpuissants.com pour vous inscrire.

Les enfants pourront mettre leur force à l’épreuve 
encore cette année grâce au Défi des enfants, où l’on 
propose un tir de poids lourds à leur mesure. Musique, 
activités et animation promettent une journée haute en 
couleur aux familles de la région.

Un nouveau présentateur 
Leucan Abitibi-Témiscamingue est heureuse d’annon-
cer que Technosub, entreprise spécialisée dans les solu-
tions de pompage et de dénoyage ayant son siège social 
à Rouyn-Noranda, devient le présentateur officiel du 
Défi des Tout-Puissants Leucan. 

Dévoilement d’un premier poids lourd
Leucan Abitibi-Témiscamingue a le plaisir de pouvoir 
annoncer, en partenariat avec Technosub, que le pre-
mier poids lourd officiel du Défi des Tout-Puissants 
sera un camion grue de 37 752 livres. Les prochains 
poids lourds seront dévoilés sur le site Internet du Défi 
des Tout-Puissants ainsi que sur la page Facebook 
de Leucan Abitibi-Témiscamingue au cours des pro-
chaines semaines.

À propos de Leucan Abitibi-Témiscamingue 
Leucan s’engage depuis 40 ans à soutenir les enfants 
atteints de cancer et leur famille. En plus d’appuyer la 
recherche clinique, elle offre à ses familles membres 
des services distinctifs et adaptés : accompagnement 
et soutien affectif, aide financière, service de référence, 
massothérapie, animation en salle de jeux en milieu 
hospitalier, activités sociorécréatives, sensibilisation 
scolaire, fin de vie et de suivi de deuil ainsi que le 
Centre d’information Leucan.  L’Association favorise 
le rétablissement et le mieux-être des enfants atteints 
de cancer et de leur famille par des services d’accom-
pagnement et de soutien distinctifs et adaptés, à toutes 
les étapes de la maladie et de ses effets.

Le Défi des Tout-Puissants 
Leucan

Mettez votre force à l’épreuve

84, 5e Avenue Est 
La Sarre 

(Québec) J9Z 1K9 
tél.: 819 333-5458 

Fax : 819 333-3634 tél. Lab : 819 333-1180 
Pharmacie Jean-Francois Rondeau inc.

Jean-François Rondeau
PHARMACIEN - PROPRIÉTAIRE

Affiliée à

Communautaire

 
 

SAVIEZ-VOUS QUE… 
 

L’essence de la Fondation prend tout son sens dans cette fleur forte et majestueuse 
qu'est l'Oiseau du Paradis. Comme on offre une fleur pour réconforter lorsque les mots 
nous manquent, le logo de la Fondation exprime ce message d'espoir qu'elle veut 
transmettre dans son milieu. La couleur orangée stimule la bonne humeur et favorise 
une sensation de bien-être. C'est aussi ça que souhaite accomplir la Fondation! Cette 
image, très représentative, fut adoptée en 2004 et elle accompagne symboliquement le 
slogan de la Fondation : « Fais don du bien! » 
 
 
 Caroline Gamache 
 Directrice générale 
 819 333-2311 #2266 
 
  info@fondationjacquesparadis.org 

 www.fondationjacquespardis.org 
   
  Fondation Docteur-Jacques-Paradis 
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FERMETURE DU BUREAU MUNICIPAL

Notez également que le bureau municipal sera FERMÉ tous les vendredis, et ce, pour la période estivale, 
horaire qui débute le vendredi 8 juin, qui se poursuivra jusqu’au vendredi 31 août inclusivement (selon le 
Règlement no 240 concernant les heures et les jours d’ouverture du bureau municipal).

LUNDI 25 JUIN

Prochaine séance du conseil  
4 juin 2018 

La séance a lieu à 20 h, au 499, route 393

Prenez note que si vous avez des demandes pour le conseil, celles-ci doivent parvenir au bureau municipal au plus tard le 
lundi précédent, soit une semaine à l’avance. Passé ce délai, vos demandes ne seront traitées qu’à la séance du conseil suivante.

EMPLOI DISPONIBLE

PRÉPOSÉ À L'ENTRETIEN PAYSAGER (ÉTUDIANT)

POSTE OFFERT
La Municipalité de Palmarolle est présentement à la recherche d’un(e) préposé(e) à l’aménagement pay-
sager pour une période de 10 à 14 semaines. Le préposé sera principalement sous la supervision du comité 
d’embellissement, mais il pourrait à l’occasion effectuer des tâches pour la municipalité. La personne devra 
également être disponible à tous les vendredis soirs, à 19 heures, pour environ 1 heure (pour le Marché 
public). 

TÂCHES :
Durant la période des fleurs : Aérer la terre déjà présente dans les bacs à fleurs en la binant et rajouter de la 
terre au besoin. Arrosage des jardinières au bureau municipal, au Centre municipal, au Club Bon Temps, à 
la bibliothèque et au quai de la Marina. Arrosage des boîtes à fleurs et des jardinières avec la camionnette 
et le réservoir d’eau. Désherbage durant toute la période du contrat des différents aménagements paysagers 
de la municipalité. Nettoyage des toilettes au parc situé sur la 3e Avenue Est et au parc 4H de la sortie 
nord du village.

Après la période des fleurs : Enlever les fleurs mortes des boîtes à fleurs et des jardinières. Désherbage 
des aménagements. Tailler les arbustes et les grimpants situés au Club Bon Temps, à la bibliothèque, au 
Centre municipal et au bureau municipal. Toutes autres tâches connexes sur demande et selon ses capacités 
peuvent lui être demandées. L'employé devra participer au montage des kiosques du Marché public tous 
les vendredis midi et au démontage des kiosques tous les vendredis soirs, à 19 heures.

COMPÉTENCES ET EXIGENCES :
La personne doit posséder un permis de conduire valide et être en bonne forme physique. Elle doit aimer 
travailler à l’extérieur. La personne devra être responsable et organisée, car elle devra planifier son itinéraire 
de la journée et certaines journées, deux arrosages seront nécessaires. Devra être disponible le jour et tous 
les vendredis soir, à 19 heures, pour environ une heure pour aider au démontage des kiosques du Marché 
public et la tournée d'arrosage doit être faite aussi les fins de semaine. 

12,25 $/l'heure, 40 heures/semaine, durée de 10 à 14 semaines.

Date de début prévue :  Fin mai

LE POSTE DOIT ÊTRE POUVU LE PLUS TÔT POSSIBLE
Vous pouvez contacter la municipalité de préférence par courriel à l'adresse dg.palmarolle@mrcao.
qc.ca, par téléphone au 819 787-2303 au poste 22 ou vous présenter au bureau. Vous pouvez aussi pos-
ter votre candidature au 499, route 393, C.P. 309, Palmarolle (Québec)  J0Z 3C0, mais cette option est 
moins rapide.

ABORDS DE RUES

Ensemble, soyons fiers de notre village!

Dans le secteur urbain, chaque citoyen qui nettoie 
son bord de rue tout le long de sa façade contribue 
à la beauté et la propreté de celle-ci. Entretenir sa 
pelouse, ranger les objets, utiliser les poubelles, ce 
sont des petits gestes faciles et accessibles à tous. 
Merci de collaborer afin de garder notre environ-
nement propre et agréable!

 
RÉNOVATIONS,  

CONSTRUCTION = PERMIS

Vous devez avoir votre permis
AVANT DE COMMENCER

toutes rénovations ou constructions.

Notez que l'inspecteur dispose de deux se-
maines pour l'examen de la demande et n'est 
pas tenu d'autoriser le permis avant ce délai. 
Donc, si vous prévoyez des travaux, assurez-
vous de faire votre demande de permis assez 
longtemps d'avance. Retenez cette équation : 
TRAVAUX = PERMIS.
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Contactez-nous: journallepont@hotmail.com
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MUNICIPAL

Invitation
En hommage à  

Monsieur Marcel Caron
qui fut maire de Palmarolle 

de 1975 à 1997 et
de 2009 à 2017

Vous êtes cordialement invités 
à un 5 à 7

afin de souligner ses 30 ans 
de dévouement pour Palmarolle !

C’est un rendez-vous au Centre municipal
du 124, rue Principale, à Palmarolle

le jeudi 7 juin 2018

L’UTILISATION DE LA PLAGE ROTARY

Puisque le beau temps est à nos portes, tous les citoyens 
auront très bientôt le loisir de profiter de la plage Rotary. 
Pour le bonheur et le respect de tous, votre collaboration 
est souhaitée afin de profiter de la plage en toute quié-
tude. 

Nous vous rappelons que la plage est fermée à compter 
de 23 h, du lundi au jeudi, et à compter de minuit le ven-
dredi, le samedi et le dimanche. Les bruits exagérés sont 
interdits et vous ne pouvez pas amener votre animal de 
compagnie sur la plage. 

Pour votre sécurité et celle des autres, il est interdit d’al-
lumer des feux sur la plage et d’y circuler en véhicule 
motorisé, quel qu’il soit. Pour la beauté de la plage, utili-
sez les poubelles mises à votre disposition pour jeter vos 
déchets! (Réf. : Règlement municipal no 77.)

Nous vous demandons d’être prudents lors de vos arri-
vées et départs sur le terrain avec votre véhicule auto-
mobile et de faire preuve de civisme en n’utilisant pas le 
stationnement et les rues environnant la plage, comme 
étant une piste d’accélération! 

`

Le dimanche 17 juin,  
n’oublions pas notre papa.  
Madame la mairesse, les 
conseillers et conseillères ainsi 
que tous les employés de la 
Municipalité souhaitent une 
très heureuse fête des Pères à 
tous les papas palmarollois!

Fete des peres

<

`



MUNICIPAL

LES SÉANCES DU CONSEIL EN BREF… 

 Lors de la séance ordinaire du 7 mai 2018, 
 le Conseil municipal a, entre autres… 
 
 Statué de confirmer au MDDELCC les modifications à son projet de développement domiciliaire 

du côté est du chemin de la Sauvagine et de s’engager à intégrer à son plan d’urbanisme, 
l’objectif de conservation du lot 5 048 805, qui est de conserver la valeur écologique des milieux 
humides;

 Autorisé l’usage « entrepreneur en machinerie lourde » dans la zone 500, mais seulement 
lorsque celle-ci sera dézonée pour être zonée industrielle et commerciale;

 Refusé de modifier sa réglementation concernant les animaux de ferme et les animaux 
domestiques pour autoriser les poules en milieu urbain;

 Accepté de commanditer la grande salle du Centre municipal au Comité Jeunesse l’Exil de 
Palmarolle, pour leur événement « Talent Show »;

 Autorisé les organisateurs du Défi Iamgold à circuler sur le territoire de la municipalité lors de 
leur événement de course à pied en juin;

 Adhéré à l’Avis sur l’éthique en loisir et en sport du ministère de l’Éducation et de 
l’Enseignement supérieur (MÉES);

 Refusé de louer la niveleuse et la main-d’œuvre à la Ville de Macamic;

 Statué de faire une demande d’aide financière à la MRC dans le cadre du Fonds de mise en 
valeur des lots intramunicipaux de la MRC;

 Révisé les conditions d’admissibilité au programme de subvention pour l’achat d’un composteur 
domestique;

 Autorisé la mairesse et la directrice générale à assister à la séance d’information donnée par 
Hydro-Québec à La Sarre;

 Renouvelé son adhésion au portail du Réseau d’Information Municipale du Québec (RIM);

 Refusé la mise en place d’une représentation de théâtre par la troupe « La 2e scène »;

 Autorisé la conseillère Denise Mercier à assister à l’assemblée générale annuelle du Réseau 
BIBLIO, à La Sarre;

 Adopté les états financiers de l’Office municipal d’habitation (OMH) pour l’année 2017;

 Autorisé le dépôt du projet « 50 ans de création, Louisa Nicol, artiste palmarolloise » et a 
autorisé une contribution de 1 333 $;

 Autorisé l’achat et adjugé la soumission pour une chaudière (chauffage à l’eau) pour le Centre 
municipal;

 Autorisé le financement du Projet BIBLIO;

 Autorisé l’achat d’un casque d’écoute téléphonique mains libres pour la réception;

 Souscrit à un Régime volontaire d’épargne retraite (RVER) pour les employés qui ne sont pas 
éligibles eu REER collectif de la Municipalité;

 Donné avis de motion à l’effet qu’un règlement concernant l’emprunt des sommes nécessaires 
pour l’achat d’un camion benne sera présenté à une séance ultérieure;

 Donné avis de motion à l’effet qu’un règlement concernant l’emprunt des sommes 
nécessaires pour le remplacement des systèmes de réfrigération à l’aréna sera adopté à 
une séance ultérieure ;

 Donné avis de motion à l’effet qu’un règlement d’emprunt concernant le refinancement du 
camion-citerne sera adopté à une séance ultérieure;

 Donné avis de motion à l’effet qu’un règlement abrogeant et remplaçant le Règlement no 308
intitulé « Code d’éthique et de déontologie des élus municipaux », sera adopté lors d’une 
séance ultérieure.

Vous pouvez consulter tous les procès-verbaux des séances du conseil sur le site 
Internet de la municipalité à l’adresse palmarolle.ao.ca .
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MUNICIPAL

 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

iNsPECtEr et NEttoYEr tout le matériel nautique aVaNt et 
aPrÈs chaque utilisation. 

 
iNsPECtEr tout ce qui est en contact avec l’eau afin de retirer les 
plantes, les débris visibles et la boue du matériel utilisé. 
 
VidEr l’eau qui s’est accumulée dans l’embarcation, les viviers, le 
moteur, la cale, les 
glacières, etc.  
 
NEttoYEr 
l’embarcation et 
l’ensemble du 
matériel utilisé OU 
faire sécher 
pendant au moins 
cinq (5) jours.  

rÉPÉtEZ à 
chaque 
utilisation. 

 
 

 
 
 
 
 

 
 
 
 

Localisez, photographiez et signalez les espèces exotiques 
envahissantes que vous croisez sur votre route lors de vos activités 
professionnelles ou récréatives. Sentinelle est un outil de signalement 
facile à utiliser sur le web.  
 
Sentinelle vous permet :  

 d’effectuer des signalements;  
 D’accéder à la cartographie des signalements effectués;  
 De consulter des fiches descriptives des espèces à surveiller.  

 
 https://www.pub.mddefp.gouv.qc.ca/scc/observation/carteobservations 
 
 

LES ESPÈCES EXOTIQUES ENVAHISSANTES AQUATIQUES 
À RISQUE EN ABITIBI-TÉMISCAMINGUE 

 
 

Une espèce exotique envahissante 
(EEE) est un animal, une plante ou 
un micro-organisme introduit dans 
un milieu par l’homme où il n’est 
pas naturellement présent.  

Ces espèces dites envahissantes 
détiennent un fort pouvoir de 
colonisation. Par leur importante 
capacité de reproduction et de 
dispersion, elles peuvent proliférer 

Qu’est-ce qu’une espèce EXOTIQUE ENVAHISSANTE ? 
 au détriment des espèces 

indigènes et des écosystèmes. 
Elles s’adaptent rapidement au 
milieu où elles sont introduites et 
entrent en compétition avec les 
espèces indigènes et les mettent 
en danger. 

Autant les milieux aquatiques 
que terrestres peuvent être 
touchés! 

 
Que pouvez-vous faire pour éviter leur propagation ? 

 

Pour toutes informations supplémentaires, observations ou questionnements, 
veuillez contacter l’OBVAJ : 
Tél. : 819-824-4049 
Courriel : informations@obvaj.org 
Site internet : www.obvaj.org 
Facebook: https://www.facebook.com/eauOBVAJ/ 
 
 

Vous avez détecté une EEE ? 

 
Contenu réaliser conjointement par:  

Contactez-nous: journallepont@hotmail.com
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Communautaire

              Municipalité Palmarolle

La Municipalité régionale de comté d’Abitibi-Ouest offre un rabais sur le service de traitement ou de vidange de fossseptiques 
résidentielles dans la Municipalité de Palmarolle.

Pour profiter du rabais, la date limite pour prendre rendez-vous est le 19 juin pour les vidanges du  
3 au 5 juillet et le 10 août pour les vidanges du 23 au 30 août.

DATES DU SERVICE	 SECTEURS

Mardi 3 juillet et	 Chemin du 10e et 1er rang (est et ouest)
Mercredi 4 juillet	 Route 393

Jeudi 5 juillet	 	 Route 390
   Chemin du 6e et 7e rang ouest Chemin des Montagnards 

Petit 8e rang

Jeudi 23 août	 Chemin du 8e et 9e rang (est et ouest)

Mardi 28 août	 Chemin de la Sauvagine, Chemin du Quai, 
Chemin des Linaigrettes

Mercredi 29 août	 Chemin du 4e et 5e rang (est et ouest)
Jeudi 30 août	 Tout autre secteur de la municipalité

Prix régulier pour un traitement : 180 $ après rabais 155 $ (taxes incluses)
Prix régulier pour une vidange : 215 $ après rabais 185 $ (taxes incluses)

Pour prendre rendez-vous : 819 339-5671, poste 221 ou remplir notre formulaire en ligne à mrcao.qc.ca.

Mesures à prendre pour la vidange de votre fosse septique :

-	 Que votre numéro civique soit visible;
-	 Que l’entrée d’auto soit dégagée;

-	 Qu’un piquet indique la localisation de la fosse;
-	 Que le couvercle de la fosse soit déterré et qu’il se soulève facilement;

-	 Qu’aucun animal ne soit à proximité.

Cette offre est prévue à tous les deux ans; la prochaine reviendra en 2020.
Le rabais ne peut être jumelé avec une autre offre promotionnelle de la MRC d’Abitibi-Ouest.
La MRC d’Abitibi-Ouest peut modifier les dates fixées en raison de circonstances incontrôlables.

FOSSES SEPTIQUES
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La saison du chauffage au bois tire à sa fin! Pensez à faire ramoner votre cheminée 
dès maintenant par un ramoneur professionnel. Lui seul sera en mesure de déce-
ler si elle est endommagée et conforme aux normes d’installation.
Ne négligez surtout pas de faire une inspection visuelle à l’automne avant de la 
réutiliser!

Pour une question de  sécurité, votre MRC d’Abitibi-Ouest vous invite à  
communiquer avec une entreprise locale. Pour toute information, n’hésitez pas à 
communiquer avec votre technicien en prévention incendie.   

 
 

Chère Lisette,  
C’est avec émotion que nous te livrons un message tout simple 
qui ne pourra jamais souligner, à sa juste mesure, ton immense 
dévouement pour le Club Bon Temps. On dit toujours que 
personne n’est irremplaçable, mais tu es de ces personnes qui 
laissent une marque indélébile dans sa communauté.
 
Tu as toujours eu les intérêts du club à cœur; tu y a investi ton 
temps, ta créativité et ton énergie pour qu’il demeure fort et en 
santé. Tu as joué ton rôle d’administratrice avec constance et 
rigueur.
 
Lisette, le Club Bon Temps de Palmarolle sera toujours TON 
club; tu y seras toujours la bienvenue et nous espérons que tu 
passeras nous voir aussi souvent que tu en auras envie. Tu nous 
manqueras.
 
Au nom de tous les membres du Club Bon Temps, nous te re-
mercions et te souhaitons tout le bonheur que tu mérites!

Reconnaissance  

     bénévole dévouée

Fils de Sylvain et Karine Francoeur, qui a participé au 
concours Opti-Math 2018, 3e secondaire. Il a obtenu la 
première position en Abitibi-Témiscamingue et une ex-
cellente 6e position au niveau provincial. Il y a de quoi être 
fier de notre belle jeunesse.

Depuis quelques années déjà, Samuel caresse le rêve de 
devenir ingénieur. Nous lui souhaitons beaucoup de suc-
cès dans ses études. 

Une chose est certaine, il nous a prouvé que les chiffres 
ne lui font pas peur et qu’il sait résoudre toutes sortes de 
problèmes…

Paulette Châteauvert et Donia Vachon

Félicitations  
à Samuel Vachon

Communautaire
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Contactez-nous: journallepont@hotmail.com

Lisette Drouin-Laflamme
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Cercle de fermières Louise Gervais

Mouvement des femmes chrétiennes Dolores Guertin-Audet

Chanson thème :    
Tu as le temps 
 
Tu as le temps 
Tu as le temps de vivre ta vie  
Tu as le temps de rire aussi 
Tu as le temps, tout le temps de bricoler 
et tes soucis vont s’envoler

Congrès  
 
Le congrès régional s’est tenu à  
Landrienne le 1er mai dernier.
 
Journée très remplie avec la centralisa-
tion des Cercles de fermières.
Les femmes ont répondu en grand 
nombre à cette invitation.  

Nous avons pu voir le travail d’arti-
sanes dévouées à la cause ce qui a  
favorisé plusieurs échanges.

Bref une  journée des plus intéres-
santes!

Hommage
À notre doyenne, madame Imelda 
Robitaille-Pomerleau, qui fêtait son 
90e anniversaire de naissance en mai.
Nous lui souhaitons de la santé et 
beaucoup de bonheur!Cotisation 

C’est le temps de payer votre abonne-
ment qui est, cette année, de 30 $.
Veuillez noter que nous n’aurons plus 
de billets de loterie à vendre.

         Bas-relief en tricot 
 
     Vous avez sûrement remarqué le nouveau  
     bas-relief en tricot sur la façade avant du      
     Centre municipal. 

Plusieurs membres du cercle se sont affairées à leurs broches à tricoter pour réaliser la 
pièce. Pour leur part,  mesdames Sylvie Corriveau et Mélanie Pelletier ont installé le 
bas-relief en tricot sur la devanture de l’édifice.

Juin : mois des élections
Nous allons procéder à la formation d’un nouveau conseil d’administration lors 
de la réunion qui se tiendra le 13 juin 2018, 19 h 30.
Bienvenue à toutes!

Concours du mois :
Smoothie  à votre choix, sucré ou salé

Smoothie aux fruits   
recette de Madame Nadeau 
 
1 tasse de fruits mélangés au  goût : 
bananes, fraises, framboises, bleuets, 
mangues, ananas  (peuvent être 
congelés) 
1/2 tasse de lait 
1/2 tasse de yogourt nature  
1 c. à soupe de miel , sucre ou sirop 
d’érable

Qu'est-ce que  « FAIRE SILENCE » ?
Est-ce seulement arrêter le bruit, les voix, les cris? Il faut aussi se taire, écouter et surtout 
réfléchir; rien de mieux que l'absence de tout bruit ou de paroles pour entrer au-dedans 
de nous, pour penser, réfléchir, se réjouir, méditer même; c'est difficile d'arrêter de penser 
même si on veut entrer dans notre intérieur pour se reposer.             
Contempler un paysage majestueux, n'est-ce pas prier en silence? 

Voici un beau poème par Germain Gagnon, ptre

CONTEMPLER UN PAYSAGE MAJESTUEUX, N'EST-CE PAS PRIER EN SILENCE ?

                                                           
FAIRE SILENCE
S'arrêter et faire silence   
Aujourd'hui bien peu de gens y arrivent 
Nous sommes tous trop préoccupés        
Par la productivité et l'efficacité.
Prenons le temps de réfléchir sur notre vie.     
Sommes-nous dans un état de croissance?        
Ou de dégénérescente?  
Que vivons-nous?  
Que ressentons-nous? 

 
 

Il serait bon          
Que nous trouvions le temps    
De nous arrêter     
Et de faire silence,      
Afin de ne pas arriver devant la mort      
Les mains vides n'ayant pas su   
Quelle était notre voie,    
Quelle était notre mission ?
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Les élèves de 2e et 3e année (27) ont entamé leur parcours « Laisse-
moi te raconter » dans le but de se préparer pour leur premier pardon 
et leur première communion l’an prochain. Ils ont assisté à quatre 
rencontres les samedis avant-midis avec leurs parents, et participé 
activement aux activités de prière, chansons, bricolage et pièces de 
théâtre – toujours dans le but d’apprendre sur Dieu et sa place dans 
leur vie. En plus, ils ont pris part à deux célébrations à l’église lors de 
l’Avent et du dimanche des Rameaux. Dans la photo, on les voit lors 
de leur première rencontre.  Merci à ma co-animatrice, Micheline 
Turcotte, et à tous les jeunes et parents pour leur belle participation!

Les élèves de 4e et 5e année (25) venaient à l’église certains midis 
pour participer au « Club Pastor-Amis ».  Cette année, ils ont appris 
plus sur leur rôle dans leur communauté chrétienne. Ils ont préparé 
une pièce de théâtre pour Noël qu’ils ont présentée à la paroisse. 
Ils ont aussi reçu notre curé, Denis Villeneuve, lors d’un «  dîner 
partage », ainsi que trois visites de l’animateur diocésain, Enrique 
Moralez, pour des sessions de musique, d’espagnol et d’activités. La 
photo les montre lors d’une de ces visites. Ils ont aussi fabriqué une 
carte qu’ils ont apportée aux personnes au Foyer lors d’une visite. 
Merci à Louise Gervais, Marisol Dufour et Dominique Aubin.

Les élèves de 6e année et 1re secondaire (21) se sont préparés pour 
recevoir leur confirmation en assistant à des rencontres avec leurs 
parents et avec des jeunes d’autres paroisses. Ils ont aussi vécu un 
projet de bénévolat de huit heures.  La cérémonie fut célébrée le 28 
avril à notre église, officiée par notre évêque, Gilles Lemay, assisté 
de notre curé, Denis Villeneuve. Sur la photo, on voit les voiliers que 
chaque enfant avait construit pour symboliser leur choix de faire 
partie de l’équipage de Jésus et de voyager avec lui.  Les confirmés de 
notre paroisse sont : 

ACTIVITÉS PASTORALES 2017 / 2018

Depuis le début d’octobre, nous avons accueilli 73 jeunes qui dé-
sirent vivre un cheminement de foi et se préparer pour recevoir les 
sacrements. 

•	 Marianne Allarie		 Océane Allard		  Coraly Aubin
•	 Jordan Aubin		  Rose Ayotte		                       Marie-Ange Bédard
•	 Mathis Bouffard		  Brittany Boutin		  Alexis Chabot
•	 Cassandre Fournier	 Damien Frappier		  Nellie Frappier
•	 Louis Labrecque		  Maélie Lacasse		  Gabriel Mercier
•	 Ann-Sophie Michaud	 Juliette Néron		  Benjamin Paquet
•	 Charles Parent		  Zachary Richard		  Mégane Sigouin

Nous remercions la chorale dirigée par Jocelyne Beaulieu ainsi 
que les bénévoles : Carmen Aubin, Nicole Fortier, Cécile Brochu, 
Micheline Turcotte, Manon Bélanger, Dominique Aubin et Méla-
nie Pelletier.

Communautaire

BRAVO aux jeunes, aux parents et à tous nos bénévoles! Au plaisir de vous voir l’an prochain pour poursuivre notre cheminement 
ensemble… BONNES VACANCES! 
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Nous sommes deux grands frères très heureux de vous  
présenter notre petite soeur  
Alys Touzin née le 3 avril.  
Papa et maman disent que nous sommes des grands frères mer-
veilleux. Nous ne pouvons pas encore jouer avec elle, mais pour le 
moment, nous lui donnons plein de calins. 

Nous t'aimons très fort xxx
Étienne 5 ans et Edouard 2 ans 

Bédard / Touzin

Alys

Naissance

Le 14 mai dernier, monsieur Gérald Petit, président du Sanc-
tuaire, recevait un chèque de 150 $ du conseil 12007 de Pal-
marolle. Les Chevaliers de Colomb sont fiers de participer 
financièrement pour l'entretien extérieur du Sanctuaire de 
Notre-Dame-de-la-Confiance.

Rosaire Plante

Merci à toutes les nombreuses personnes qui ont participé et 
animé le chapelet durant le mois de Marie. Le comité de la 
petite chapelle est heureux de votre grande participation à tous 
les jours.

Que Notre-Dame-de-la-Confiance vous bénisse.

Le comité, Gérald Petit,  président

Mois de Marie
                                         mai 2018

Communautaire



Contactez-nous: journallepont@hotmail.com

1
9
  
  
  
  
  
 J

o
u

rn
a
l 
L

e
 P

o
n

t 
/ 

J
u

in
 2

0
1
8
  
  
  
  
  
 

Dimanche Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi Samedi
1er 2

13 h à 16 h
Comptoir familial

3

11 h	 Célébration
	  de la 
Parole
 

4

19 h 	Baseball 	
poche

20 h Réunion conseil
	 municipal

5

13 h à 16 h
Comptoir familial

6

13 h 	Cartes 
	 Club Bon Temps

15 h Messe au foyer

7

13 h à 16 h
Comptoir familial 
 
17 h à 19 h Hommage 
           Marcel Caron  
       Centre municipal

8

Début horaire 
d’été : bureau 
municipal 
fermé tous les 
vendredis

9

13 h à 16 h
Comptoir familial

10

11 h	 Messe

 

11

19 h 	Baseball 	
poche

12

13 h à 16 h
Comptoir familial

19 h 30 Réunion Che-
valiers de Colomb

13

13 h 	Cartes 
	 Club Bon Temps

19 h 30 Réunion 
       	fermières

14

13 h à 16 h
Comptoir familial

15

13 h à 23 h 
Relais pour 
la vie 
Polyno

16

13 h à 16 h
Comptoir familial 
 
Défi Tout-Puissants Leu-
can Presqu’île Lac Osisko

17

11 h    Messe

Fête des Pères

18

19 h 	Baseball 	
poche

19

13 h à 16 h
Comptoir familial

20

13 h 	Cartes 
	 Club Bon Temps

21

13 h à 16 h
Comptoir familial

22 23

24

11 h	 Messe

25
Fermeture bureau 
municipal (congé 
férié)
19 h 	Baseball 	
poche

26

13 h à 16 h
Comptoir familial

27
13 h 	Cartes 
	 Club Bon Temps 
 
18 h   Daniel Green 
           Centre municipal

28

 
13 h à 16 h
Comptoir familial

29 
 
14 h à 18 h 
Marché public

30
 
Challenge Dagenais

Madame ELIZABETH MAY
CHEF DU PARTI VERT DU CANADA

SERA de passage à PALMAROLLE le 25 juin 2018 
et DANIEL GREEN 

 CHEF ADJOINT DU PARTI VERT DU CANADA 
invite la population à le rencontrer 

le 27 juin, à 19 h 30
au Centre municipal de Palmarolle

Bienvenue!
«…les enjeux environnementaux, économiques et sociaux touchant nos régions  

se retrouvent partout au Canada ».  Soyez avec nous le 27 juin 2018!
Pour toute demande d’information, veuillez communiquer avec nous info@partivert.ca

JUIN

Aline Bégin

Message publicitaire
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La signification culturelle des produits locaux nous semble de plus en plus 
déterminante. On cherche le vrai, l’authentique. On tente de fuir le sur-
industrialisé dont la durabilité est de plus en plus remise en question. Un 
jugement de valeur stimulerait l’intérêt pour les produits locaux.

Plus spécifiquement, à l’affirmation « Je pense qu’il est primordial d’en-
courager les produits et marques de fabrication locale, même si l’on doit les 
payer un peu plus cher » , autant les Canadiens 24 % que les Québécois 23 % 
se  disent  tout à fait d’accord. Alain Giguère, président de CROP, s’est 
penché sur ces résultats. 

Il paraîtrait que l’intérêt pour les produits locaux n’est pas le fait de gens 
plus fortunés, éduqués, urbains milléniaux ou quoi que ce soit. L’intérêt 
est essentiellement un phénomène de société qui transcende les catégo-
ries sociales traditionnelles. C’est spécifiquement un ensemble de valeurs 
personnelles qui motive l’attrait pour le produit local. Il répond essentiel-
lement à des motivations culturelles.

Par ailleurs, ce besoin pour des produits locaux semble se situer dans une 
mouvance motivationnelle en croissance dans la société. Cette recherche 
d’authenticité, de   « substance   » s’accroît linéairement depuis 2014, on 
passe de 19 % à 23 %.

Si ces caractéristiques n’expliquent en rien l’intérêt pour les produits locaux, 
les valeurs et cordes sensibles de ces amateurs sont la clé pour en com-
prendre leurs motivations. Les produits locaux exercent une fonction sym-
bolique formidable pour ces passionnés, ils sont l’incarnation du « sens » 
qu’ils recherchent dans la vie, dans leur société.

Pour nos fans, les produits locaux ont une âme. Ils expriment la passion 
de ceux qui les ont produits. Ils auraient une mythologie, des histoires 
de visionnaires de fond de garage ou de pâturage isolé où l’on a conçu 
des offres singulières, uniques et parfaitement authentiques. Ils offrent un 
contraste séduisant et une alternative irrésistible à ce que beaucoup per-
çoivent comme la surindustrialisation des produits de consommation. Ils 
représentent comme une « recherche de sens perdu » dans une profusion 
d’offres jetables après usage.

Le « local » prend aussi un sens très « ouvert » qui désignait au départ 
une production provenant de la région du consommateur. La proximité et 
le lien avec le terroir deviennent responsables de la validité de l’offre, de 
cette identité personnelle que nos fans du local alimentent. Un sentiment 
d’appartenance à notre réseau d’amis, à notre communauté, à notre loca-
lité, notre région, notre province, notre pays, où se déclarent même les gens 
comme citoyens du monde! Cette participation à un phénomène que l’on 
nomme habituellement le « glocal » : des identités qui vont du « global » 
(planétaire) au local s’inscrit dans le grand courant progressiste planétaire, 
ils agissent au niveau local en achetant des produits locaux.

Les produits locaux, autant 
un phénomène de société 
que de consommation
Article inspiré de la revue L’Actualité du 6 mars 2018 

Aline Bégin

Par contre, en étudiant attentivement le profil des valeurs de 
ces adeptes du local, on observe qu’ils peuvent s’intéresser 
avec autant d’enthousiasme à des produits qui proviennent 
d’autres localités dans le monde, à condition qu’ils soient tout 
autant authentiques, qu’ils aient une histoire à raconter. Ces 
amateurs de produits « locaux » aspirent à une consommation 
et à des styles de vie durables, écologiquement et socialement 
responsables. La passion et le soin du producteur local s’ins-
crivent dans une mouvance éthique responsable, autant de sa 
part comme producteur que pour sa clientèle.

Ainsi, l’intérêt pour les produits locaux dépasse de loin une 
offre commerciale standard; le local constitue une offre 
unique. Il représente « presque » un choix de vie. Presque, 
parce que l’offre est quand même limitée face à celle des pro-
duits industriels courants. Par contre, avec une telle perti-
nence culturelle, on peut certainement supposer qu’il y a de la 
place dans le marché pour des croissances considérables pour 
ce type d’offres dans les années qui viennent.

Soyez bienvenus au Marché public de Palmarolle cet été, 
chaque vendredi après-midi, de 14 heures à 18 heures, du  29 
juin au 14 septembre 2018.

Communautaire
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Contactez-nous: journallepont@hotmail.com

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La maison St-André est en période de recrutement sur l’ensemble du territoire afin 

de combler des postes à temps plein/partiel et se constituer une liste de rappel. 
Les postes à pourvoir sont les suivants : 
Aide à domicile (entretien ménager, préparation de repas, lessive, emplettes, etc.) 
Préposé (e) aux bénéficiaires en soin de santé et Répit/dépannage à domicile  
 
Pour plus d’informations sur ces offres d’emploi, sur nos conditions de travail 
concurrentielles et/ou afin de postuler, veuillez nous contacter ou vous présenter : 
En personne : Maison St-André Abitibi-Ouest, 101 rue Principale La Sarre 
Téléphone : (819) 333-1133 p. 223 
Fax : (819) 333-4887 
Courriel : ctrudelmsa@cablevision.qc.ca 
Facebook : Maison St-André Abitibi-Ouest  
 

Offres d’emploi : 

Lorsque l’on fait des recherches sur des objets anciens, le hasard occupe une grande place, c’est le cas 
pour cet ensemble. C’est en cherchant de l’info sur le petit boîtier que j’ai pu réunir toute les pièces.  
Ce coffret est un ensemble cadeau fabriqué par Gillette en 1925, sous le nom de Gillette Bostonian 
Razor, vendu pour la modique somme de 5 $.

Ce que j’aime dans les objets anciens c’est que bien souvent le contenant est aussi beau que le contenu. 

Le dessus du coffret est sculpté et lorsque vous ouvrez le couvercle le fond se soulève pour faire appa-
raître le rasoir et le petit boîtier chromé qui lui contient les lames de rechanges, tout ça sur un fond de 
velours. Ingénieux et joli.

Coffret cadeau 
Grenier aux souvenirs Gilles Fortier
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Chronique de pêche Félix Goulet

2
2
  
  
  
  
  
 J

o
u

rn
a
l 
L

e
 P

o
n

t 
 /

 J
u

in
 2

0
1
8

Enf in nous voici arrivés à l’été, les 
journées sur l’eau sont plus agréables 
et la température de plus en plus clé-
mente. Le mois de juin en plus est, 
selon moi, le meilleur mois pour la 
pêche du doré et voici pourquoi. 

Comme l’eau s’est finalement réchauffée, les dorés 
reprennent une alimentation plus constante. Je 
vous dirais même qu’ils ont un appétit de titan. 
Comme leur système métabolique est revenu 
à la normale, ils seront beaucoup plus actifs. La 
période de reproduction a aussi grugé beaucoup 
de leur énergie. Bonne nouvelle pour nous les pê-
cheurs. Mais quel secteur prioriser à ce moment 
de l’année?

Il va sans dire qu’ils rechercheront l’eau plus 
chaude. Alors nous devrons la trouver. Je vous 
dirais que souvent une différence de 5 degrés 
Fahrenheit peut faire toute une différence. Voici 
quelques facteurs à prendre en considération. Les 
baies peu profondes sont des endroits de prédilec-
tion, la faible profondeur bénéficiera plus rapide-
ment de la chaleur du soleil. Les dorés se déplace-
ront donc à cet endroit pour aller s’y nourrir.

Lors de votre prospection, ayez encore en tête les frayères connues de votre plan d’eau, car les dorés ne seront pas très loin même en juin. 
Particulièrement si le printemps a été tardif. Dans le cas contraire, voici une façon d’imager la migration du doré. Sur une carte de votre 
plan d’eau, tracez une ligne droite entre un secteur où vous avez capturé du doré à l’ouverture et une structure que vous connaissez et qui 
est visitée par les dorés durant la canicule.

Ensuite regardez toutes les structures le long de cette ligne. Ces structures devront présenter une profondeur entre 8 et 15 pieds. Ce sont 
tous des endroits où le doré fait escale avant d’atteindre ses quartiers d’été. Ces structures sont par exemple, des hauts fonds, des pointes de 
roches, des récifs de roches, des petites îles. Ce sont tous des endroits où vous pouvez rencontrer un groupe de dorés. Dernier ingrédient 
dans la recette. Le vent, pêcher tous ces secteurs du côté où le vent frappe.

D’année en année, les dorés effectuent cette migration, si vous trouvez un endroit poissonneux en ce mois de juin, il y a fort à parier qu’à 
chaque année vous ferez mouche au même endroit.           Bonne pêche !

Le meilleur mois de 
pêche au doré



Contactez-nous: journallepont@hotmail.com

2
3
  
  
  
  
  
 J

o
u

rn
a
l 
L

e
 P

o
n

t 
/ 

J
u

in
 2

0
1
8
  
  
  
  
  
 

LoisirsRoxanne Laprise, coordonnatrice  819 787-2284 lesloisirsdepalmarolle.e-monsite.com

Le 30 juin 2018, Palmarolle tiendra sa 2e édition de course à obstacles : le Challenge Dagenais. De 
l’aréna Rogatien-Vachon jusqu’à la rivière en passant par le Domaine Paradis, vous aurez l’occasion 
de franchir une trentaine d’obstacles dispersés sur 5 km, avec plus de boue et de défis que la première 
édition, question de prouver votre endurance, votre force et votre perspicacité!!!

 

Le Challenge Dagenais est ouvert à tous, que vous soyez un guerrier endurci ou un débutant dans ce 
genre d’activité. Les départs sur l’heure du dîner seront réservés aux enfants et aux familles. Vous verrez, 
ce sera un 5 km bien investi.

Alors, êtes-vous prêts à relever le défi?

Sur place, vous retrouverez plusieurs divertissements :

 - Défi CrossFit - Jeu gonflable - Cantine – Service de bar- et d’autres surprises.

Apportez votre chaise!

Visitez notre site Facebook pour vous inscrire (sur  le site sportnroll).

Les inscriptions sur place seront également acceptées le matin de la course, à partir de 9 heures, mais 
notez toutefois que vous aurez moins de choix quant aux heures de départ. Premier arrivé, premier servi! 
Seul l’argent comptant sera accepté!

Si vous avez le goût d’aider bénévolement lors de l’événement, soit avant pour l’installation des obs-
tacles, soit après pour ramasser le tout, vous êtes les bienvenus. 

Merci beaucoup!

L’équipe du Challenge Dagenais

30 juin 2018
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Bienvenue à la Caisse Desjardins de l'Abitibi-Ouest 
Transférez vos comptes particuliers ou entreprises à la Caisse Desjardins de l'Abitibi-Ouest :  rien 
de plus simple car on s'occupe de tout pour vous, y compris le transfert de vos opérations 
préautorisées et c'est GRATUIT.  Prenez rendez-vous dès aujourd'hui avec l'un de nos conseillers 
et vous pourrez ainsi profiterez des avantages qui nous distingue des banques car les membres 
Desjardins ont entre autres, des avantages ''exclusifs''.  
 
Avantages membres Desjardins 
Profitez des avantages d'être membre d'une coopérative de services financiers c'est avoir accès 
à des rabais, remises en argent, bonifications de taux et exclusivités liés aux produits et services 
financiers Desjardins. 
Également, nos services d'assistance téléphonique gratuits sont offerts 24 heures sur 24, 7 jours 
sur 7, par une équipe d'experts pour obtenir de l'aide en matière de vol d'identité, de voyages 
et de succession. 
Alors, à la Caisse Desjardins de l'Abitibi-Ouest, être membre sera toujours ... un avantage! 
 
Prêt auto ou véhicule de loisirs Desjardins  
Pourquoi opter pour le Prêt auto ou véhicule de loisirs Desjardins chez un marchand ou un 
concessionnaire ? Ce financement flexible et accessible vous est offert sur place au moment de 
votre achat et il vous permet de réaliser votre projet tout en respectant votre budget.  Le Prêt 
auto et véhicule de loisirs Desjardins, une façon simple et rapide pour le financement de votre 
prochain achat et ce directement chez votre marchand ou concessionnaire 
 
Financement Accord D Desjardins  
La couverture de votre toit doit être remplacée?  Vos rêves incluent une nouvelle terrasse avec 
un spa pour vos BBQ?  Ou encore, vous souhaitez construire un magnifique garage?  Pour un 
financement simple, rapide et efficace, la Caisse Desjardins de l'Abitibi-Ouest vous offre le 
Financement Accord D. Cette solution de financement offerte à même votre carte VISA 
Desjardins vous permet d’obtenir l’argent dans votre compte en quelques minutes seulement. 
Informez-vous !  

 

La publication «  Votre Caisse vous informe »  fera relâche  pour le mois de juillet et août. 
De retour au mois de septembre.  Bonne période estivale ! 


